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Appel à témoins
Régulièrement, à la radio, dans les journaux, à la télévision, sur 
les réseaux sociaux, nous entendons des appels à témoins. Pour 
une prochaine émission, on cherche des témoins ; dans des talk-
shows télévisuels, on demande aux téléspectateurs d’appeler 
pour témoigner ou donner leur avis ; sur les réseaux sociaux, on 
interpelle pour que chacun donne son avis (parfois avec une cer-
taine véhémence, voire violence). Nous sommes ainsi, souvent, 
sollicités pour parler de nous ou de n’importe quel sujet, même si 
nous n’y connaissons rien.
Mais il est un domaine dans lequel nous oublions parfois de témoi-
gner : notre foi au Christ ressuscité. Je me permets donc de relayer 
cet appel que Dieu lance à chacun de nous au moment de notre 
baptême et qu’Il réédite à notre confirmation. Oui, Dieu fait de nous 
des témoins du Christ ressuscité, des témoins de l’amour de Dieu 
qui va jusqu’au don complet de sa vie (« Il n’y a pas de plus grand 
amour que de donner sa vie pour ses amis », comme le Christ l’a 
fait en mourant pour nous sur la Croix), des témoins de la puissance 
de son amour plus fort que la mort et que le mal. Oui, Dieu fait de 
nous des témoins en nous donnant son Esprit Saint comme Il l’a fait 
aux Apôtres à la Pentecôte ; Il nous envoie annoncer à toutes les 
nations la Bonne Nouvelle de la Résurrection du Christ.
Si certains d’entre nous sont appelés à parcourir le monde pour an-
noncer l’Evangile, nous sommes tous appelés à témoigner auprès 
de ceux qui nous entourent, dans nos familles, parmi nos amis, 
entre voisins. Oui, le Christ nous envoie auprès de ceux qui nous 
sont proches pour témoigner de notre foi. Nul besoin d’avoir suivi 
de grandes études théologiques pour faire de beaux discours : Dieu 
nous appelle simplement à dire ce qu’il y a au fond de nous, au plus 
profond de notre cœur, à dire simplement et justement ce que la foi 
nous apporte et comment la Résurrection du Christ illumine toute 
notre vie. Voici l’appel à témoins qui nous est adressé par Dieu et 
que je relaye à chacun d’entre vous.
Dans la joie de Pâques et le don de l’Esprit Saint, que Dieu accom-
pagne chacun de vous dans cette belle mission qu’Il nous confie. 
Bel été à tous.

 — PÈRE OLIVIER MEAUME 
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R E N S E I G N E M E N T S  P R AT I Q U E S

Solennité du Sacré Cœur de Jésus
À l’occasion de la solennité du Sacré-Cœur de Jésus, la messe aura lieu le 
vendredi 16 juin à 18h30 en l’église de Longueville-sur-Scie. À l’issue de 
la messe, une nuit d’adoration du saint sacrement aura lieu dans l’église 
puis à l’oratoire, nuit qui sera conclue par la messe du Cœur Immaculé 
de Marie à 9h. Vous pouvez participer à l’ensemble, ou bien venir adorer 
pendant une demi-heure, une heure, ou plus. N’hésitez pas à vous inscrire 
pour un créneau horaire auprès du secrétariat paroissial.

Messe de fin d’année
La messe de fin d’année aura lieu le dimanche 18 juin à 10h45 en 
l’église de Bacqueville-en-Caux. La messe sera suivie d’un verre de l’ami-
tié et d’un barbecue (chaque famille amène une salade, des grillades à 
faire cuire, un gâteau, et la paroisse se charge des boissons et du barbe-
cue). Venez nombreux pour célébrer ensemble la fin de l’année scolaire.

Confirmation des jeunes de la paroisse
Nous aurons la joie d’accueillir notre archevêque Monseigneur Domi-
nique Lebrun pour la confirmation de plusieurs jeunes de la paroisse le 
dimanche 9 juillet à 10h30 en l’église de Bacqueville-en-Caux. Ayons à 
cœur de prier pour eux dans l’attente de ce sacrement, et de les entourer 
de notre présence lors de la messe du 9 juillet, durant laquelle ils rece-
vront le sacrement de la confirmation.

Les festivités de l’été
La période estivale comportera de multiples occasions de fête :
– Messe de la Moisson : dimanche 23 juillet à 10h30 à Lammerville.
– Messe de la Saint-Christophe et bénédiction des véhicules : dimanche 
30 juillet à 10h30 à Omonville.
– Solennité de l’Assomption de la Vierge Marie : mardi 15 août, messes 
à 9h15 à Longueville-sur-Scie et à 10h45 à Bacqueville-en-Caux.
– Messe de la Moisson : dimanche 27 août à 10h30 à Criquetot-sur-Lon-
gueville.
– Libération de 1945 : messes le 2 septembre à 18h30 à Longueville-sur-
Scie et le 3 septembre à 10h45 à Bacqueville-en-Caux.
– Fête de la STAM : messe le dimanche 3 septembre à 9h15 à Manéhouville.

Denier de l’Eglise
Avec le journal paroissial du mois de février, vous avez reçu une enveloppe 
pour le Denier de l’Eglise. Je me permets de revenir sur cette campagne qui 
donne à l’Eglise, à notre paroisse, les moyens de rémunérer les prêtres et 
salariés de notre diocèse – et notamment votre humble serviteur que je suis. 
Si nous pouvons distribuer cette enveloppe dans toutes les boîtes aux lettres 
de la paroisse, nous avons besoin de chacun de vous pour en faire la pro-
motion autour de vous, en famille, avec vos amis et vos voisins. N’hésitez 
pas à en parler à tous ceux que vous connaissez, même s’ils ne viennent pas 
à la messe : la plupart d’entre eux font appel à la paroisse lors des grands 
événements familiaux (mariage, baptême, inhumation…), mais ne savent 
pas forcément que nous avons aussi besoin de leur soutien en dehors de 
ces événements. Merci donc à chacun de vous pour votre participation à la 
promotion de la campagne du Denier de l’Eglise.

Yvetot 106.5
Dieppe 87.7

Curé
Père Olivier Meaume
17 rue des Martel
76 730 Bacqueville-en-Caux
Tél. 02 32 90 06 19
E-mail : abbe.olivier.meaume@free.fr

Secrétariat
Centre paroissial
Agnès Lechalupé
19 rue Berthet Burlet
76 590 Longueville-sur-Scie
Tél. 09 62 22 06 71
E-mail : paroisse-bacqueville@orange.

fr
Page Facebook : Paroisse Saint Pierre  

de Bacqueville — Vienne et Scie
Adresse du site de la paroisse :
http ://paroisse-saint-pierre-de- 

bacqueville-vienne-et-scie.eu

Permanence paroissiale
Secrétariat : tous les après-midi.
Monsieur le curé :
–  mercredi de 17h à 19h,  

au presbytère de Bacqueville,
–  samedi de 10h à 12h,  

au centre paroissial de Longueville.

Sur les ondes

Horaires d’ouverture du secrétariat
Lundi 14h à 16h30
Mardi 14h à 17h
Mercredi 9h à 12h30 14h à 17h
Jeudi 14h à 17h
Vendredi 14h à 16h30
Samedi 9h à 12h30
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ASSEMBLÉE PAROISSIALE

« Notre sœur la Mort »
Nous nous sommes réunis le 21 janvier autour de  
notre prêtre pour échanger et discuter du contenu  
de la lettre de notre archevêque reçue à la Toussaint  
et intitulée « Notre sœur la Mort ».

Q uelle sœur ! Redoutable et 
redoutée, angoissante quand 

elle annonce sa visite, embarrassante 
lorsqu’elle menace un proche, un ami. 
On ne sait quoi dire, quoi penser ; ce-
pendant, elle fait partie de notre vie à 
tous. Il faut être lucide, tôt ou tard cha-
cun de nous la rencontrera un jour.
Donc, chacun y est allé de sa remarque, 
de ses interrogations et surtout de son 
silence. On ne peut pas dire que le débat 
fut très animé. Certes, nous ne connais-
sons rien de l’“après”, mais nous savons 
que la miséricorde de Dieu est là. Elle 
nous est acquise dès notre baptême.
Par contre, que ce soit à propos des ma-
lades ou des personnes âgées, l’élargis-
sement considérable des soins palliatifs 
et de l’accompagnement des personnes 

âgées a suscité plus de réactions. Des 
soins palliatifs efficaces aux malades et 
un accompagnement plus humain pour 
les personnes âgées seront toujours 
mieux acceptés et plus apaisants que de 
légiférer sur l’euthanasie. Une loi sera-t-
elle juste et satisfaisante ?

UN BALLON D’OXYGÈNE
Par ailleurs, et ne l’oublions pas, il existe 
entre la maladie et une hypothétique 
perspective de fin de vie, un sacrement 
extraordinaire qui s’appelle l’onction 
des malades. C’est un formidable “bal-
lon d’oxygène”, une aide très précieuse. 
Si j’en suis aussi sûre c’est que je l’ai 
vécue à la suite d’un gros problème 
vasculaire. Dans les heures et les jours 
qui suivent, on se sent plus léger mo-

ralement, comme libéré, “mis à jour”, 
toujours accompagné par une présence 
aussi impalpable que rassurante, tou-
jours là ; on n’est plus seul. Le spectre de 
la fin de vie passe au second plan, on a 
envie d’entreprendre des petites choses, 
puis de plus audacieuses… après tout, 
pourquoi pas ? On se sent différent. 
C’est fantastique. Et puis, en cas de nou-
veau problème, on sait qu’on peut la 
redemander.
Après avoir partagé tous ces avis, sen-
timents, expériences, nous avons de 
quoi réfléchir, pour appréhender cette 
épreuve d’une manière différente car, 
au fond, Jésus nous a bel et bien donné 
sa vie en nous entraînant dans sa mort 
et sa résurrection.

 — MGGF

TÉMOIGNAGE

« Divorcés remariés : il y a un beau chemin dans l’Eglise ! »
Le samedi 11 mars, dimanche du pardon communautaire, nous avons eu la joie de renouer  
avec le sacrement de l’eucharistie. Nous nous permettons de partager quelques-unes des étapes 
de ce long chemin, en espérant qu’il pourra donner espoir à ceux qui se trouvent dans la même 
situation et sont tentés de penser que leur place n’est plus dans l’Eglise.

P our nous, cela a commencé par 
la décision de nous marier, et 

celle d’assumer le mieux possible les 
conséquences de ce choix. Nous étions 
décidés quoi qu’il en coûte à faire 
confiance, à nous accrocher à la main 
que voudrait bien nous tendre l’Eglise 
et à suivre l’étroit chemin qu’elle nous 
proposait. Car il y avait un chemin ! 
Un chemin difficile, mais un chemin, 
que nous avons découvert petit à petit, 
notamment grâce aux prêtres et aux 
religieux qui nous ont accompagnés 
tout le long.
Nous avons compris que si notre ma-
riage n’était pas un mariage chrétien, 
c’était un mariage de chrétiens ! Si 
notre vie sacramentelle était réduite à 
sa plus simple expression (confesser ses 
pêchés sans demander l’absolution ; res-
ter à sa place au moment de la commu-
nion), ce “ jeûne ”, nous a permis de creu-
ser notre conscience de la beauté et de 

l’absolue nécessité des sacrements aux-
quels nous n’avions plus accès. Il nous a 
aussi fallu accepter les limites que nous 
percevions de cette situation : l’eucha-
ristie n’est pas réservée aux “  purs ”, le 
Christ miséricordieux ne renvoie aucun 
pêcheur sincèrement repenti les mains 
vides. De surcroit, est-il nécessaire 
d’ajouter ainsi une souffrance à des per-
sonnes déjà meurtries par un divorce ? 
La réprobation dont nous avons parfois 
été l’objet, mais aussi la souffrance que 
notre situation a suscitée chez ceux qui 
se battent pour rester fidèles à leurs 
engagements, nous ont pas mal ébran-
lés. En même temps, tomber de notre 
piédestal de chrétiens bien établis nous 
a fait beaucoup de bien !
Dans notre soif du Christ, nous avons 
découvert que nous pouvions le rece-
voir de multiples autres manières : dans 
notre assemblée dominicale et parois-
siale, qui est Son Corps, à travers Sa 

Parole et, bien sûr, à travers l’adoration 
eucharistique. De plus, au lieu de rester 
à notre place au moment de la commu-
nion, nous avons été invités à nous faire 
bénir par le prêtre. Ce geste magnifique 
nous a portés et permis de comprendre 
presque physiquement la grâce dont 
nous étions inondés.
Et finalement Amoris Laetitia, en 2016, 
a ouvert notre horizon. En renouant en 
paroisse avec les sacrements de l’eucha-
ristie et de la réconciliation, il ne s’agit 
pas pour nous de recommencer comme 
si de rien n’était. Rien ne pourra effa-
cer ce qui a été vécu. Le sacrement de 
mariage continue à vivre mystérieuse-
ment, sans doute d’une autre manière, 
et notamment à travers la paix qui 
existe entre les anciens époux. Mais il 
s’agit de continuer notre chemin après 
avoir été relevés par le Christ et goûté à 
son infinie miséricorde.

 — LOCDB
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Foi et raison : opposition ou coexistence ?
La foi et la raison semblent s’opposer : la foi s’attache à des vérités mystérieuses qui touchent 
la sensibilité humaine alors que la raison recherche des vérités tangibles, ouvertes à la 
compréhension. Au cours des siècles, de nombreux penseurs se sont penchés sur cette dualité 
apparemment incompatible sans apporter de réponse tranchée à une hypothétique rivalité.  
Toutes les deux sont inhérentes à la condition humaine et à sa capacité de discernement.

L a raison s’appuie sur l’explicable, 
ce qui par la réflexion peut être 

démontré. Les différents progrès scien-
tifiques ou techniques donnent à 
l’homme une impression de grandeur. 
De par ses connaissances de plus en 
plus larges, il est tenté de s’écarter de 
la religion en devenant indifférent au 
divin (agnostique) sans nier une pos-
sible existence d’un Dieu ou même 
niant complètement le fait d’une réali-
té divine (athée). Mais l’homme se pose 
aussi d’autres questions : quel sens a la 
vie ? que restera-t-il de mon passage ? 
qu’y a-t-il après la mort ? Là, nous tou-
chons le domaine de la spiritualité.

LA FOI, C’EST  
FAIRE CONFIANCE
« Comme les ruisseaux et les plantes, les 
âmes ont besoin de la pluie, mais d’une 
autre sorte : l’espoir, la foi, la raison de 
vivre. Sinon, même si le corps continue à 
vivre, l’âme dépérit » (Paulo Coelho).
La foi n’a pas de fondement palpable, 
c’est faire confiance à une croyance. 
Celui qui croit parce qu’il voit est dans 
l’erreur ! Voir est du domaine du savoir, 
mais pas du croire. La foi peut prendre 
plusieurs visages en fonction de la façon 
dont elle touche la personne.
Entre la conversion foudroyante à la 
manière de saint Paul sur le chemin 
de Damas et la foi transmise par des 
générations de croyants, il y a matière 

à disserter.
Dans la religion catholique, la foi est 
organisée afin que chaque croyant se ré-
fère aux mêmes préceptes définis par le 
magistère de l’Eglise sous la responsabi-
lité du pape et des évêques. Des rites se 
rattachent à des personnes ayant réel-
lement existé, dont l’histoire n’est pas 
mise en doute : Jésus Christ, les saints 
et saintes qui jalonnent le chemin de la 
vie de l’Eglise. 

UNE CONNOTATION MORALE
Saint Augustin écrit qu’une connota-
tion morale est inscrite dans la religion, 
elle donne au croyant la direction à 
suivre, non pas pour lui interdire des 
choses mais pour le conduire au bon-
heur. La foi transcende le croyant, 
il se sent investi par une force, une 
certitude d’être accompagné dans 
son parcours terrestre. Dans son livre 
Dernière danse, Mary Higgins Clark 
écrit : « Comment Dieu qui est amour 
et miséricorde, peut-il nous abandonner, 
nous et ceux que nous aimons, dans les 
moments où nous avons le plus besoin 
de Lui ? […] La meilleure réponse qui 
m’a été fournie vient du sermon d’un 
prêtre âgé que j’ai entendu voilà des 
années. Il voyageait au Moyen-Orient 
et avait été impressionné par la splen-
deur des tapis persans qu’il y avait vus. 
[…] Il s’était glissé derrière l’un d’eux. 
Alors qu’il examinait l’envers du tapis, 

il s’étonna à la vue du chaos que for-
maient les fils. Une telle beauté d’un 
côté, la confusion totale de l’autre, l’en-
vers et l’endroit d’un même projet. Le 
message lui apparut clairement. Dans 
cette vie, nous ne voyons que l’envers 
du tapis. Nous ne savons pas pourquoi 
ni comment nos souffrances et nos mal-
heurs font partie d’un ensemble parfait. 
C’est la raison pour laquelle il importe 
d’avoir tant la foi. »
Le nombre de personnes demandant 
le baptême va croissant. Le catéchu-
mène reçoit ce sacrement au cours de 
la vigile pascale. Pour les participants 
à cette célébration, c’est un émouvant 
témoignage de foi après un chemine-
ment de plusieurs années de réflexion 
et de méditation de l’enseignement 
du Christ. Nous constatons que l’Eglise 
catholique n’oppose pas la raison et la 
foi. C’est certainement ce qui a permis 
au message chrétien de traverser les 
âges. Il est possible de trouver des cita-
tions qui confirment cette conclusion. 
Le pape Jean-Paul II en a fait le thème 
de l’encyclique Fides et ratio. La foi et 
la raison sont comme deux ailes qui 
permettent à l’esprit humain de s’éle-
ver vers la contemplation de la vérité. 
Saint Augustin en son temps expri-
mait la même pensée : « Crois, et tu 
comprendras. La foi et la raison mènent 
à la même vérité : Dieu. »

 — PHP
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L A  S E M A I N E  S A I N T E  E N  I M AG E S

KT-Dimanche
Chandeleur

 Pardon communautaire
 Bol de riz

Mise sous pli Denier

Rameaux
Jeudi Saint
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L A  S E M A I N E  S A I N T E  E N  I M AG E S

Vendredi Saint

Chemin de Croix

 Veillée Pascale  Dimanche de Pâques

Lundi de Pâques
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I L  É TA I T  U N E  F O I

La Pentecôte : l’Esprit  
qui nous fait vivre
C’est la Pentecôte, Zoé part en randonnée avec son groupe d’aumônerie. Le père Luc les invite 
à chercher les traces de Dieu au cœur de la nature. Au bout d’un moment, Zoé se désespère  
de ne toujours pas avoir « vu » Dieu.. Mais elle entend le prêtre qui les encourage : « Dieu agit  
par son Esprit Saint, soyez attentifs à ce qui se passe autour de vous »…

Un souffle venant du ciel
Les randonneurs sont fatigués, ils ont ralenti la cadence… Et, tout à coup, une rafale 
de vent les pousse en avant. « Le vent, explique le père Luc, comme l’Esprit Saint, 
souffle pour nous faire sortir de notre confort. Souvenez-vous, à la Pentecôte, les Apôtres, 
réunis depuis dix jours dans la chambre haute du cénacle, se rassuraient. Ils avaient encore 
peur de se faire arrêter comme Jésus. Et soudain, un bruit venant du ciel s’est fait entendre 
et un vent violent a envahi toute la maison. C’était le souffle de l’Esprit Saint, il a ouvert 
leurs cœurs, fait sauter les barrières de peur et les a poussés à sortir. »

« Voici les fruits de l’Esprit : 
amour, joie, paix, patience, 

bonté, bienveillance, 
fidélité, douceur et maîtrise 

de soi. En ces domaines, 
la Loi n’intervient pas. 

Puisque l’Esprit nous fait 
vivre, marchons sous la 

conduite de l’Esprit ! » 
Lettre de saint Paul apôtre aux 

Galates (5, 22-23.25)
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I L  É TA I T  U N E  F O I

PAGE RÉDIGÉE PAR L’OTPP : CÉCILE LEURENT,  

VÉRONIQUE DROULEZ ET PÈRE SYLVAIN DESQUIENS.  

DESSINS : NICOLAS HAVERLAND.

Une eau  
jaillissante de vie

Non loin du campement, une rivière 
suit son cours. L’eau les rafraîchit, les 
désaltère, elle coule, vivante. Zoé 
regarde le courant de la rivière qui 
entraîne les poissons, quelques fleurs. 
Elle part vers la mer, l’immensité, 
l’aventure… L’eau jaillissante est la 
vie, symbole de l’Esprit Saint qui, par 
le baptême, nous purifie et nous met 
en mouvement pour se donner à tout 
homme.

Un feu réchauffant les corps
Quand les jeunes arrivent au lieu de camp, un feu est allumé. Chacun se rapproche, attiré 
par la lumière vive, par sa chaleur. Le feu est encore une image de l’Esprit Saint : Esprit 
d’amour qui réchauffe les corps et qui embrase les cœurs. Zoé, pensive, se souvient que 

des flammes sont descendues sur les Apôtres. Quand ils ont reçu l’Esprit 
Saint, plus rien n’a été comme avant, ils ont ressenti une joie 

immense, retrouvé plus d’assurance, de confiance. 
L’Esprit de Dieu était venu renforcer les liens 

qui les unissaient les uns aux autres par un 
amour qui les dépassait. 

L’Esprit Saint, toujours  
si proche et si aimant

Avant de se quitter, le père Luc conclut : « À la Pentecôte, les Apôtres ont 
compris que Jésus ne les avait pas abandonnés. Ils n’ont pu retenir leur joie et 
sont partis partager ce trésor d’un Dieu si proche aimant tout homme. C’est le 
monde entier que Dieu veut sauver en nous donnant son Esprit à nous, ses amis, 
à son Église. Dieu veut que tous soient heureux avec lui déjà sur cette terre et pour 
toujours. Quelle sera votre réponse pour le faire connaître et aimer ? Et n’hésitez 
pas à demander à l’Esprit Saint de vous aider, il viendra toujours si vous le priez. »
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Comprendre le vocabulaire liturgique
Ces mots sont parfois méconnus, ou devenus obsolètes, inutilisés. Nous continuons, dans  
ce numéro, l’explication des termes utilisés pour désigner les objets liturgiques sacrés, bénis...
n L’ostensoir : du latin ostensio, « mon-
trer », objet liturgique dans lequel est 
présentée une hostie consacrée à l’ado-
ration des fidèles. Il est généralement 
placé sur l’autel. Monté sur un pied, il 
consiste en une custode de verre entou-
rée de rayons qui lui donnent l’appa-
rence d’un soleil rayonnant, afin de 
capter le regard et la spiritualité de tous 
les fidèles réunis. Sa lumière puissante 
et bénéfique se propage en réchauffant 
les cœurs et en illuminant le chemin 

des croyants. L’ostensoir en métal est un 
objet d’immense suggestion, à la réali-
sation duquel les artisans ont toujours 
prêté une attention spéciale.

n Le tabernacle : du latin tabernacu-
lum signifiant « tente, hutte ». Taber-
naculum est une forme diminutive 
de taberna, « taverne ». Les termes 
hébreux pour le désigner sont mishkan 
  c’est-à-dire la demeure, ou ,(משכן)
shakan (להוא דעומ), tente. C’était un lieu 
de culte mobile pour les Hébreux de-
puis le temps de la sortie d’Égypte, puis 
de la conquête du pays de Canaan rela-
tée dans le Livre des Juges, jusqu’à ce que 
ses éléments fassent partie du temple 
de Salomon aux alentours du Xe siècle 
avant Jésus-Christ. Le mot sanctuaire 
ainsi que « tente de la rencontre » s’ap-
pliquent également au tabernacle. 
Dans l’Ancien Testament, le tabernacle 
devait être l’habitation provisoire de 
Dieu, sa résidence et le centre de ral-
liement de son peuple. Selon le Livre 
de l’Exode, chapitre 25 verset 8, c’était 
une demeure visible au sein de la na-
tion qu’il avait adoptée : « Ils me feront 
un sanctuaire et j’habiterai au milieu 
d’eux ».
Aujourd’hui, dans les églises catho-
liques, c’est un ouvrage de menuiserie, 
d’orfèvrerie, de marbre, etc., fermant à 
clef, et souvent placé au-dessus de la 
table du maître-autel, pour y renfermer 
le ciboire contenant les hosties consa-
crées. À côté de lui, est allumée une 
lumière rouge (souvent clignotante) si-
gnifiant la présence du Corps du Christ.

PA R O I S S E

Carnet paroissial
Sont devenus enfants de Dieu  
par le sacrement du baptême

Louisa Sanson, Elyo Dauzet, Martin 
Pimont, Louis Beaudoin, Eléonore Laurent, 
Emy Calis, Noé et Léandre Dindin,  
Alice Bigot, Malo Legrand.

Vont s’unir devant Dieu  
par les liens du mariage

Bacqueville-en-Caux : 3 juin Dylan 

Vincent et Marion Hérouard ; 1er juillet 
Gabriel Sterviniou et Frédérique Doré ; 
29 juillet Paul Huet et Laetitia Capdepont ; 
19 août Kévin Leseur et Julie Hédin
Bertreville-Saint-Ouen : 25 juin Dylan 
Gouveia Marques et Emilie Lapierre
Longueville-sur-Scie : 22 juillet Nicholas 
Bown et Eva Harvey

Ont rejoint la maison du Père
Hermanville : Raymond Michel Diez
Bertreville-Saint-Ouen : Claudine 
Permentier
Longueville-sur-Scie : Elisabeth Poultier
Saint-Mards : Pierre Doré
Bacqueville-en-Caux : Ginette Bouloché
Beauval-en-Caux : Jacky Barbier
Anneville-sur-Scie : Charles Leroux
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M E S S E S

Calendrier des messes
Samedi — 18h30 Dimanche — 9h15 Dimanche 10h30 / 10h45

3 et 4 juin Beauval-en-Caux Saint-Ouen-prend-en-Bourse 10h45 : Bacqueville-en-Caux

10 et 11 juin 19h : Saint-Mards Longueville-sur-Scie 10h45 : Bacqueville-en-Caux

17 et 18 juin La Chapelle-du-Bourgay 10h45 : Bacqueville-en-Caux

24 et 25 juin La Chaussée Saint-Pierre-Bénouville 10h45 : Bacqueville-en-Caux

1er et 2 juillet Longueville-sur-Scie Crosville-sur-Scie 10h45 : Bacqueville-en-Caux

8 et 9 juillet Longueville-sur-Scie 10h30 : Bacqueville-en-Caux

15 et 16 juillet Longueville-sur-Scie 10h30 : Bacqueville-en-Caux

22 et 23 juillet Longueville-sur-Scie 10h30 : Lammerville

29 et 30 juillet Longueville-sur-Scie 10h30 : Omonville

5 et 6 août Longueville-sur-Scie 10h30 : Bacqueville-en-Caux

12 et 13 août Longueville-sur-Scie 10h30 : Bacqueville-en-Caux

15 août Longueville-sur-Scie 10h45 : Bacqueville-en-Caux

19 et 20 août Longueville-sur-Scie 10h30 : Bertreville-Saint-Ouen 10h30 : Bacqueville-en-Caux

26 et 27 août Longueville-sur-Scie 10h30 : Criquetot-sur-Longueville

2 et 3 
septembre

Longueville-sur-Scie Manéhouville 10h45 : Bacqueville-en-Caux
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RUBRIQUE

OPALE EQUIPEMENT
Big Bag - Containers 

Palettes réemplois
ZI rue de la Croix Saint Léonard

76730 Bacqueville en Caux
02 32 85 00 11

direction@opale-equipement.fr
https://big-bag-container-occasion.fr

RUBRIQUE
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PAT R I M O I N E

Faisons connaissance avec  
les saints patrons de nos églises…
SAINT PIERRE, PREMIER APÔTRE
Bacqueville, Beaunay, Crosville, Longueville, Bois-Hulin,  
Saint-Pierre-Bénouville, La Chapelle-du-Bourgay
29 juin

Simon Pierre est un des 
personnages les plus im-
portants et les plus emblé-
matiques de l’histoire du 
christianisme. Avant sa ren-
contre avec Jésus, il exerçait 
l’activité de pêcheur avec 
son frère André sur le lac de 
Tibériade.
La rencontre avec Jésus se 
fait au bord de la mer de 
Galilée, alors que Simon 
(Pierre) et son frère André 
jetaient leurs filets. Il leur 
dit : « Venez à ma suite. Je 
vous ferai devenir pêcheurs 
d’hommes. » Jésus lui dit 
alors « Tu es Simon, fils 
de Jean ; tu t’appelleras 
Kèphas », c’est-à-dire roc ou 
pierre. Toujours est-il que 

Simon devient Pierre et, sans hésitation, laisse tout derrière 
lui pour suivre le Christ.

UN PILIER DE L’EGLISE
La foi de Pierre (sa confiance) est le pilier de l’Eglise du 
Christ. Pourtant, cette foi si puissante n’est pas à l’abri de 
vacillements. Pierre renie quand son maître est arrêté, mais 
il revient : « Seigneur, Tu sais tout, Tu sais que je t’aime. »
Pierre reçoit la charge de faire paître le troupeau de l’Eglise : 
« Tu es Pierre et sur cette pierre je bâtirai mon Eglise. » Pour 
son maître, Pierre mourra crucifié.
Les différents évangiles font apparaître un personnage hu-
main, avec ses forces et ses faiblesses, qui peut s’emporter, 
perdre patience, commettre des erreurs.

Source : Hozana

SAINT JEAN BAPTISTE
La Chaussée
24 juin

Saint Jean Baptiste est 
un personnage marquant 
du Nouveau Testament. 
Comme beaucoup de 
personnages bibliques, sa 
naissance est un miracle.
Jean-Baptiste est le fils 
de Zacharie, prêtre au 
temple de Jérusalem, et 
d’Élisabeth, cousine de 
la Vierge Marie. Tous 
deux sont âgés et n’ont 
pas d’enfant en raison de 
la stérilité d’Élisabeth. 
Un jour où Zacharie est 
chargé de présenter les 
offrandes au temple, 
l’ange Gabriel lui appa-
raît, annonçant la nais-
sance prochaine d’un fils 
nommé Jean. Zacharie 
ne croit pas cette annonce et est rendu muet, cependant 
Élisabeth est bel et bien enceinte. Six mois plus tard, l’ange 
Gabriel vient annoncer à la Vierge Marie qu’elle va être la 
mère du Sauveur : c’est l’Annonciation.
Devenu adulte, Jean-Baptiste vit dans le désert de Judée, 
vêtu d’un vêtement de peau de chameau, se nourrissant 
de sauterelles et de miel sauvage. Il proclame la venue 
prochaine du Christ et baptise dans le fleuve du Jourdain, 
donnant un baptême de conversion pour la rémission des 
péchés. Bien qu’étant fils de Dieu, Jésus vient se faire bapti-
ser par Jean. La foule voit alors l’Esprit de Dieu descendre 
sur Jésus et entend la voix du Père : « Celui-ci est mon fils 
bien-aimé qui a toute ma faveur. »
Jean n’hésite pas à dénoncer la conduite mauvaise d’Hérode, 
qui le fera décapiter.
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